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« Ta parole est une lampe à mes pieds,


Et une lumière sur mon sentier »


Psaume 119. 105




Préface


Lorsque Salah Mokrani m'a demandé de préfacer son livre "A la lumière de ta Parole", j'ai tout de suite pensé à Colossiens 4,12-13.


Aussi, cher lecteur chrétien APM (Arrière-Plan Musulman) j'ai l'audace et la joie de vous adresser à la suite de Saint Paul cette salutation que je fais mienne :


" Salah, qui est des vôtres, vous salue ; ce serviteur du Christ Jésus ne cesse de lutter pour vous dans ses prières, afin que vous teniez ferme, parfaits et bien établis dans tous les vouloirs divins. Oui, je lui rends ce témoignage qu'il prend beaucoup de peine pour vous ainsi que pour ceux de Lyon et pour ceux de France".


Que la lumière de la Parole du Christ, Sauveur, Seigneur et Messie vous guide et vous remplisse de paix et de joie.


Guy STREMSDOERFER


Fondateur de la communauté de l'Epiphanie et de la Croix


Professeur émérite de l'Ecole Centrale de Lyon




Introduction


Nous croyons que la Bible est la parole du Dieu vivant. C'est la constitution de nos vies. Nous rejetons tout ce qui va à l'encontre de ses enseignements. Quelles que soient les époques, les mœurs et les coutumes ; quels que soient les milieux dans lesquels évoluent les chrétiens et leurs églises, connaître les doctrines de la Bible et s’y attacher constituera toujours leur force et leur stabilité spirituelle.


Le but de cette étude est de mettre des enseignements bibliques, de façon brève et suivie, à la portée de mes frères et sœurs en Christ, sortis de l’islam et soucieux d’approfondir leur foi. J’espère aussi pouvoir éclairer toute personne en recherche d’une foi chrétienne authentique. Le besoin est URGENT d’affermir les croyants sortis de l’islam par l’étude de la Bible, afin qu’ils tiennent fermes face aux attaques de l’esprit mensonger de l’islam. Ensuite, fermes dans leurs convictions, ces bien-aimés dans le Seigneur seront plus à même de communiquer la vérité urgente de l’Evangile aux musulmans. Ils ne doivent pas avoir peur des islamistes et honte de l’Evangile, bien au contraire (1Timothée 2.4). La vie chrétienne sur le plan individuel et la vie de l’église collectivement sont étroitement liées, car l’église est constituée de chrétiens et les chrétiens forment l’église.


Dans la Bible, la vie chrétienne et l’église sont comparées à un édifice bâti sur le fondement des apôtres et des prophètes. Il est donc important de définir ce que nous croyons à la lumière de l’enseignement biblique. La Bible, Parole de Dieu, contient la véritable Révélation de Dieu et de sa volonté pour tout chercheur, l’indispensable instruction pour tout croyant. L’ensemble des vérités qu’elle présente forme la doctrine [enseignement] chrétienne. C’est en effet de la conformité à l’enseignement des Apôtres que dépendra la solidité de la construction de la vie chrétienne et de l’église. Il n’y a pas de saine croissance spirituelle pour le chrétien, sans une saine doctrine chrétienne. Toute la doctrine biblique se résume en Jésus-Christ. Prenons le temps de lire les références bibliques et d’y réfléchir.


Mes remerciements vont à ma sœur Evelyne pour son travail de correction du manuscrit, ainsi qu’aux frères qui se sont exprimés dans la postface.


Je dédie ce livre à mes frères et sœurs chrétiens APM (Arrière-Plan Musulmans), afin qu’ils restent fermement attachés à la Parole de Dieu (la Bible.


Salah MOKRANI




Chapitre 1 : Dieu se révèle


L’Evangile, c’est une Bonne Nouvelle ! Cet Evangile nous vient de Dieu pour résoudre [le problème] de sa relation avec l’homme. Par cet Evangile, nous pouvons trouver la connaissance de Dieu et vivre une pleine communion avec lui. Par cet Evangile, nous pouvons connaître et accomplir le but de notre existence. Dieu a pris l’initiative : à travers l’Evangile, Dieu nous parle. Il se révèle. Dieu, en effet, ne peut être connu que s’il se dévoile. L’homme a beau imaginer Dieu, ce n’est que son imagination. Dieu n’est pas une pensée religieuse sans fondement réel et sûr. En effet, les religions proposent leurs différentes conceptions de Dieu. Mais sur quoi se basent-elles pour formuler leur idée de Dieu ? Comment peuvent-elles savoir qu’il existe un Dieu issu de leur création mentale ? En fait, nous ne pouvons rien savoir sur Dieu s’il ne se dévoile pas, s’il ne se fait pas connaître. Demandons-nous donc plutôt : comment Dieu s’est-il révélé ? Si Dieu existe et s’il est amour, nous pouvons nous attendre à ce qu’il exprime son amour, à ce qu’il fasse une démarche pour que l’homme puisse entrer en relation avec lui. Et c’est ce qu’il fait.


Donc, comment Dieu s’est-il révélé ? Dieu se fait connaître à l’humanité de deux manières : Par une « révélation générale » [sa création] et par une « révélation spéciale » [la Bible]. Nous allons voir la « révélation générale ».


La Parole de Dieu mentionne les moyens particuliers par lequel Dieu se révèle :


Dans la nature : (Esaïe 6 : 3 ; Psaumes 19 : 2 ; Romains 8 : 1922). La gloire de Dieu est ainsi révélée par la création qui nous entoure. Il est vrai que la nature n’est plus parfaite (Romains 8.19-22) depuis que le péché de l’homme a attiré la malédiction de Dieu sur terre (Genèse 3.17-19). Cela ne change cependant pas le témoignage de « l’armée des cieux », des astres, des étoiles innombrables et de tout l’univers : Ils sont dirigés et soutenus dans leur course par Dieu leur créateur. (Romains 1.19-21). L’apôtre Paul affirme ici la valeur de la révélation générale de Dieu dans la nature, son ouvrage. Les hommes peuvent donc connaître Dieu à travers la Nature, à tel point qu’ils sont « inexcusables » de ne pas le glorifier comme Dieu et de ne pas lui rendre grâce. Autrement dit, ils pèchent contre une lumière éclatante.


Dans l’homme : Si Dieu se manifeste dans sa création, c’est dans l’homme qu’il se révèle avec le plus d’éclat (Genèse 1 : 26-27 ; Jacques 3 : 9). Cette expression ne signifie pas que Dieu a un corps comme le nôtre (Jean 4 :24). Elle parle plutôt de la personnalité de l’homme, reflet de celle Dieu. En considérant l’homme d’aujourd’hui, on ressent la même impression qu’en regardant autour de soi la terre maudite : l’homme est pécheur. Il n’est plus le reflet intégral (complet) de la personne du Dieu saint. Cependant, dans ses capacités à raisonner, à communiquer, à aimer, à choisir, l’homme garde quelque chose de la nature de Dieu. En considérant la conscience de l’homme [faculté naturelle de discerner le bien et mal], même si elle est imparfaite, nous pouvons nous faire une idée de la sainteté de Dieu. L’apôtre Paul démontre que la loi de Dieu est écrite dans le cœur de l’homme (Romains 2.15). L’homme, créé à l’image de Dieu, est donc un être moral [qui fait le bien] et nous pouvons conclure que Dieu est juste et saint.


Dans l’histoire : Dieu a non seulement créé toutes choses mais aussi il les soutient. Son activité, tout au long de l’Histoire, renseigne sur sa nature. Dieu n’est pas absent du monde qui lui appartient. Il s’en occupe constamment et il est intervenu à maintes reprises, au cours des siècles, pour y opérer d’importants changements d’orientation. Quelques exemples : Dans le déluge, nous voyons son horreur du péché ; dans l’appel d’Abraham, nous voyons son initiative pour bénir des hommes ; dans les miracles avec son peuple d’Israël avant et après la sortie d’Egypte, nous voyons sa grande puissance, grâce à laquelle l’impossible devient possible ; par le don de sa loi, nous voyons sa sainteté, ses exigences morales ; par la venue de son Fils Jésus, nous voyons son amour et son désir intense de nous réconcilier avec lui.


Pourquoi est-il nécessaire que Dieu se révèle ? Comment Dieu se révèle-t-il ?




Chapitre 2 : La révélation écrite


Dès les toutes premières lignes de la Bible Dieu se révèle (Genèse 1.1). Le Dieu créateur est un Dieu qui s’exprime. Il communique ses pensées par ses paroles. Dieu n’a donc pas simplement donné de lui-même une révélation générale dans sa création. Pour se faire connaître plus parfaitement, Dieu a parlé. Il a clairement exprimé les vérités qu’il voulait nous révéler. Les rayons de vérité et de bon sens que l’on découvre dans toutes les religions du monde ont été perçus par les hommes à travers la révélation générale. Mais les rites cruels, les croyances malsaines et les pratiques injustes de ces religions démontrent l’incapacité de l’homme à percevoir, par ces seuls rayons de compréhension, assez de vérité pour vivre une vie épanouie, en communion harmonieuse avec Dieu. Au cours des siècles précédant la venue de Jésus-Christ, Dieu a entrepris de compléter cette révélation générale (Hébreux 1.1-3). La révélation de Dieu s’est faite progressivement. Des vérités telles que la Trinité [Tri-unité], la grâce de Dieu, l’audelà, le moyen du salut, bien que fondées sur l’Ancien Testament, n’ont été pleinement exposées que dans les écrits du Nouveau Testament.


On trouve dans toute la Bible : - Des manifestations visibles de Dieu : Colonne de nuée (Exode 33 : 9-10) ; Feu et gloire (2 Chroniques 7 :1-2) ; Apparition d’anges (Daniel 8 :15-17) ; L’ange de l’Eternel (Juges 6 :12,14).


- Des communications directes de Dieu : Dans l’Ancien Testament, Dieu utilise la parole pour s’adresser à différentes personnes (Psaumes 33 :9) ; Dieu se parle à lui-même (Genèse 2 :18) ; Dieu parle au premier couple (Genèse 2 :16) ; Dieu parle à leurs enfants (Genèse 4 :6) ; Dieu parle à Noé (Genèse 6.13) ; Dieu parle à Abraham (Genèse 12 :1) ; Dieu parle à Moïse lors de sa vocation (Exode 3.4) ; Dieu parle par un murmure avec Elie (1Rois19 :12-13) ; Dieu parle par une conversation à Jonas (Jonas 4) ; Dieu a parlé à bon nombre de ses serviteurs, les prophètes dans l’A.T ; ces prophètes à leur tour, se tenant devant le peuple de Dieu, ont proclamé : « Ecoutez la parole de l’Eternel ! Ainsi parle l’Eternel » (1Rois 7 :1). Dieu a révélé ses pensées dans des situations précises, par des paroles, des communications orales et directes.


La manifestation de Dieu par le Fils


La révélation de Dieu dans l’histoire atteint son point culminant dans la personne de Jésus-Christ. Dieu lui-même vient vivre et parler dans ce monde qui est le sien. Jésus est le prophète par excellence (Deutéronome 18 :15,18 ; Actes 3 :21-22 ; Luc 7 :16). Il est plus qu’un prophète : Jésus-Christ révèle Dieu par ses paroles, mais aussi par sa vie. Le Dieu invisible est devenu visible en Jésus. Jésus est l’image de Dieu par excellence (Colossiens 1 :15 ; Hébreux 1 : 3). Jésus révèle le Père (Jean 14 : 8-9). Jésus est la Parole de Dieu faite chair (Jean 1 :14). Il révèle encore mieux les pensées insondables de Dieu. La vérité parfaite de Dieu est connue par Jésus-Christ (Jean 18 :37 ; Jean 14 :6). Les enseignements du Seigneur Jésus-Christ transmettent donc fidèlement la vérité que Dieu veut révéler par lui.


Dieu parle par la Bible


Les révélations de Dieu sont tirées de la Bible, que nous appelons habituellement la [Parole de Dieu]. La Bible n’a pas seulement consigné des conversations de Dieu avec ses serviteurs. Elle contient des révélations de Dieu mais elle est aussi le moyen durable par excellence que Dieu a choisi pour transmettre sa révélation à l’homme. Connaissant les limites de la tradition orale, sujette à l’oubli et à l’erreur au cours des siècles, Dieu a pris soin de fixer une fois pour toutes sa révélation sous forme écrite, pour toutes les générations à venir. Pour ce faire, il a suscité des prophètes et des apôtres. Les Ecritures ont été rédigées au cours de plusieurs siècles. La révélation est donc progressive. Dieu s’est appliqué à éduquer son peuple d’Israël et son Eglise lentement mais sûrement. Dieu a commencé par poser les bases de son autorité absolue de créateur, et de sainteté pour aboutir au déploiement merveilleux de son amour et de sa grâce dans l’œuvre de salut opérée par Jésus. La révélation de Dieu a été scellée définitivement comme complète dans la Bible (Apocalypse 22 :18-19) jusqu’aux apôtres.


De quelles manières Dieu a-t-il communiqué sa Parole aux hommes ? Quelle contribution capitale Jésus-Christ apporte-t-il à la révélation ?




Chapitre 3 : L’inspiration de la Bible


Dieu parle aux hommes, et pour qu’ils possèdent une révélation sûre et durable de sa part, Dieu l’a enregistrée dans la Bible. Dieu l’a fait de manière extraordinaire, en inspirant les écrivains de la Bible, de sorte que ce qu’ils ont écrit soit préservé de toute erreur (2 Pierre 1 :21 ; 2 Timothée 3 :16). « Inspirée » de Dieu veut dire dans le langage de la Bible [animée de Dieu]. C’est l’Esprit de Dieu qui accomplit cette œuvre d’inspiration. Dans son activité d’inspiration de la Bible, le Saint-Esprit veille sur les écrivains de la Bible, de sorte qu’ils écrivent le plus fidèlement possible les paroles mêmes que Dieu veut voir écrites. L’inspiration est donc cette influence, ce contrôle que l’Espritsaint exerce sur l’esprit des écrivains de la Bible quand ils écrivaient tout en gardant chacun sa personnalité et son style d’écriture propre. Dieu les utilise poussés par le Saint-Esprit avec leurs capacités, leur caractère et leur culture, pour écrire les paroles qui feront la révélation de Dieu. Nous lisons que Dieu parle dans l’Ancien Testament (Nombres 12. 6,8 ; Hébreux 1.1). Quant à l’inspiration du Nouveau Testament, le Seigneur Jésus la prédit lorsqu’il promet l’Esprit Saint aux apôtres (Jean 16 : 13). Cet engagement du Saint-Esprit se réalise dans les écrits de tout le Nouveau Testament. C’est ainsi que l’apôtre Pierre n’hésite pas à élever les écrits de l’apôtre Paul au niveau des Ecritures de l’Ancien Testament (2 Pierre 3 :15-16). L’apôtre Paul lui-même prétend que son enseignement est la parole de Dieu, la vérité révélée (1Corinthiens 2 :10-15 ; 1Thessaloniciens 2 :13 ; Galates 1 :12). La Bible décrit donc ainsi sa propre inspiration. C’est pour cela que nous affirmons que la Bible est la Parole de Dieu. Nous mettons notre confiance en l’Ecriture sainte, étant assurés du bien fondé de celle-ci.


Que signifie le « inspirée » ? Comment savoir si la Bible est inspirée ? Quelles conséquences pratiques découlent de cette doctrine pour notre vie ?




Chapitre 4 : L’existence de Dieu


La Bible ne cherche pas à prouver l’existence de Dieu, elle l’affirme tout simplement (Genèse 1.1). Il est là, au commencement, dès avant l’existence de toute chose. (Apocalypse 1.8 ; 22.13). Dieu se présente lui-même à Moïse (Exode 3 : 14 ; 6 :2), comme celui qui a toujours existé.


En existe-t-il des preuves ?


Peut-on démontrer l’existence de Dieu ? Si oui, comment ? Il est impossible de prouver Dieu par les arguments de la raison. Toute notre connaissance de Dieu repose sur la foi en sa Parole. La Bible atteste l’incapacité de l’homme à prouver l’existence de Dieu (Job 11.7). La réponse est non ! (1Corinthiens 1.21 ; 1Corithiens 2.11).


La philosophie


L’homme est néanmoins capable naturellement de concevoir l’existence de Dieu. Par ce moyen, l’homme peut penser à Dieu comme à l’Être le plus parfait qu’on puisse imaginer. Puisque l’homme est foncièrement religieux par nature, il peut inventer cet Être suprême parfait et si un aspect de sa perfection est l’existence, il peut en déduire que cet Être existe et que c’est Dieu. Ce que le penseur Blaise Pascal appelle « le dieu des philosophes ». Cependant la philosophie seule ne peut assurer qu’il existe objectivement une personne qui corresponde à cette idée humaine. C’est d’ailleurs le problème de base de toutes religions y compris l’islam, qui sont plutôt des philosophies religieuses suscitées par les hommes : seul le christianisme révèle Dieu qui prend l’initiative de venir vers nous en se dévoilant. Il faut donc admettre les limites de la raison humaine dans ce domaine.


La certitude


Cela ne signifie pas que nous soyons laissés dans l’ignorance sur ce point capital. Sur le plan de la raison, l’homme admet facilement que, s’il existe un Dieu personnel qui aime, il est raisonnable qu’il se fasse connaître. En effet, si l’on examine avec soin les prétendues révélations de Dieu dans le monde, on en découvre une si extraordinaire et pourtant si raisonnable que, par elle, on peut être convaincu que ce Dieu d’amour existe, car il s’est manifesté. Cette révélation nous est donnée dans la Bible. Nous pouvons l’étudier et l’évaluer. Elle fournit l’évidence par laquelle nous pouvons être convaincus de l’existence de Dieu et encourager d’autres personnes à croire.


La nature


Dieu se révèle par sa création. C’est une œuvre à la fois si précise, si grandiose, si variée et si belle, qu’elle incite à penser à celui qui en est la cause première : Dieu est l’architectemathématicien et le dessinateur-artiste de cet univers admirable. Bien que soumise à la corruption [du mal], la création reste une merveille dont l’existence demande une explication. Pour le scientifique, le problème de l’existence est insoluble pour l’esprit humain. La Bible dit : que Dieu seul peut en être la cause première, le Créateur (Genèse 1.1). Dieu a très bien conçu son univers : si la terre était un peu plus proche ou un rien plus éloignée du soleil, la vie humaine y serait inconcevable à cause d’une trop grande chaleur ou d’un froid excessif ou si, sur la terre, il y avait plus au moins d’eau, la vie humaine serait impossible.


La morale


L’existence de Dieu est fondée sur la réalité de la conscience morale [honnête, juste] de l’homme qui devrait être la base de toute société. C’est ainsi que nous estimons que les bons doivent être récompensés et que nous réagissons très mal quand d’honnêtes gens souffrent injustement. Nous croyons qu’une bonne conduite mérite une juste récompense. Bonté et justice viennent de Dieu et c’est lui qui a mis ces pensées dans la conscience de l’homme, créée à son image.


Jésus-Christ


Dieu se révèle par Jésus-Christ. Si Jésus-Christ est Dieu, Dieu existe. Peut-on être sûr que Jésus-Christ est Dieu, comme il l’a lui-même prétendu ? Oui, on le peut mais seulement par la foi ! Lisez les quatre récits de l’évangile. Considérez la naissance miraculeuse de Jésus, ses enseignements saints, sa vie parfaite, les prophéties accomplies en sa personne et celles qu’il a prononcées et qui sont réalisées, ses miracles, sa transfiguration, ses exigences, sa mort extraordinaire, sa résurrection, son ascension, son influence sur l’histoire et sur la vie de ceux qui ont cru en lui. Seul le croyant peut affirmer que Jésus-Christ est Dieu et que Dieu existe.


Peut-on démontrer l’existence de Dieu ? Intellectuellement, on ne peut démontrer de façon absolue l’existence de Dieu. Pourquoi ? Si on vous demande pourquoi vous croyez en Dieu, que répondons-nous pour démontrer que Dieu existe ?




Chapitre 5 : La grandeur infinie de Dieu


Par la foi dans le Christ et dans sa révélation, nous sommes introduits dans la connaissance de Dieu. Nous avons rencontré le Seigneur Jésus, nous avons connu Dieu. Ce n’est pas que nous l’ayons connu parfaitement, ni même que nous l’ayons bien connu. Dieu s’est présenté à nous et nous l’avons rencontré ; désormais, nous pouvons dire que Dieu n’est plus une personne étrangère éloignée, mais un Père. Le but de notre vie est devenu celui de l’apôtre Paul : connaître Dieu davantage (Philippiens 3.10). Dieu seul, en effet, répond parfaitement à notre besoin fondamental de connaître et d’aimer quelqu’un digne de notre amour total. Puisque Dieu nous a faits pour cette relation avec lui, il correspond aux aspirations profondes de notre âme. Le connaître, c’est la vie (Jean 17.3).


La perfection de Dieu


Jésus révèle que son Père est parfait (Matthieu 5.48), ce qui signifie qu’il n’y a rien en lui qui trompe, qui déçoive, qui soit indigne. Toutes les qualités [caractère] de Dieu sont sans faille : il n’y a en lui ni ténèbres, ni ombre de variation (1Jean 1.5 ; Jacques 1.17). Plus nous connaissons Dieu, plus ses perfections nous émerveillent, et plus elles renforcent notre adoration. Notre connaissance de Dieu [comme notre adoration et notre amour pour lui] ne peut cependant jamais être parfaite dans cette vie. Nous sommes appelés à croître dans la connaissance de notre Seigneur Jésus-Christ (2Pierre 3.18) et l’apprentissage spirituel dure toute notre vie, car Dieu est infini.


L’omniprésence


Dieu se trouve partout : Un jour un cheik, contrôlant l’enseignement religieux, dit à son élève : « Hamed, peux-tu me dire où est Dieu ». L’élève, bien attentif, répondit : « Cheik, pouvez-vous me dire où il n’est pas ». Le psalmiste dans (Psaumes 139), célèbre l’omniprésence de Dieu qui est au-delà de l’étoile la plus lointaine de sa création et pourtant tout aussi présent pour observer chacun des pas qu’un homme fait sur la terre. L’apôtre Paul exhorte à prier partout car Dieu est partout (1Timothée 2.8). Cela doit nous nous encourager (Hébreux 13.5-6). Vivons donc toujours dans la présence de Dieu, où que nous allions.


L’omniscience


Dieu sait tout : Nous ne le connaissons qu’en partie (1Corinthiens 13.12) mais Dieu, lui, nous connaît entièrement (Psaumes 139.1-4). Dieu peut sonder nos cœurs, nos mobiles, nos pensées secrètes. Rien n’échappe à sa connaissance : elle est infinie. Sa connaissance unit non seulement tout ce qui se passe partout dans l’univers, mais aussi tout ce qui s’y est passé, tout ce qui s’y passera et même tout ce qui aurait pu s’y passer ! Lorsque que nous commençons à réfléchir à une vision de Dieu, nous sommes rapidement amenés à proclamer ce que le psalmiste a exprimé (Psaumes 139.6). Cette vérité nous émerveille, nous humilie, mais nous encourage aussi. Dieu n’ignore rien de nos épreuves, de nos difficultés. Il comprend. Il connaît aussi nos faiblesses, nos péchés. Nous ne pouvons rien cacher à son saint regard. S’il voit que notre désir profond est de lui plaire, Dieu peut nous approuver quoi qu’en pensent les hommes. Si, par contre, nous agissons avec hypocrisie, nos actes extérieurs ne peuvent le tromper : il connaît le cœur de l’homme.


L’omnipotence


Dieu peut tout : Avec Dieu tout est possible (Matthieu 19.26) car il n’y a pas de limite à sa puissance. Par cette puissance, Dieu peut tout accomplir. Aucune force dans l’univers ne peut l’empêcher d’exécuter sa volonté (Daniel 4.35). L’exemple suprême de l’omnipotence de Dieu est la création de toutes choses : Dieu se montre souverain sur tout ce qui existe, cat il en est l’auteur. Le prophète Jérémie fait de cet acte de la création la base de sa foi dans la toute-puissance de Dieu (Jérémie 32.17). Dans le Nouveau Testament, la démonstration suprême de sa puissance est la résurrection de Jésus-Christ d’entre les morts. L’apôtre Paul désire que les chrétiens sachent qu’elle est, pour nous qui croyons, l’infinie grandeur de sa puissance (Ephésiens 1.19-20). C’est par sa toute-puissance créatrice qu’il accomplit également la nouvelle création, qui consiste à nous ressusciter avec Christ pour constituer l’Eglise (Ephésiens 3.20).


L’éternité de Dieu


Dieu sans commencement et sans fin : De toutes les révélations concernant l’infini de Dieu, celle-ci est probablement la plus difficile à saisir. Nous sommes des créatures nées dans le temps. Il nous est donc impossible de comprendre l’existence d’un Dieu qui n’est pas limité par le temps, qui existe en dehors du temps. Dieu en dehors du temps est présent à tout moment de l’Histoire depuis la création du monde. Dieu est le seul être non créé. Au commencement, il était déjà là (Genèse 1.1 ; Jean 1.1-3). Voilà la réponse à la question : « D’où vient Dieu ? ». Il existe depuis toujours. Personne n’a créé Dieu (Esaïe 43.10). Dieu est infini, illimité dans sa connaissance, dans le temps, dans l’espace et dans sa puissance. Il n’est donc pas surprenant qu’il nous dépasse, nous qui, au contraire, sommes limités, si finis. Moïse loue l’éternité de Dieu (Psaumes 90.1-2). Ne devrions-nous pas, nous aussi, nous courber devant Dieu et l’adorer, lui qui est souverain et infini ? Lui que nous avons le privilège de connaître si nous ne pouvons entièrement le comprendre ?


Quels réconforts nous apportent l’enseignement biblique au sujet de l’éternité de Dieu ? Dieu est-il limité par quoi que ce soit ? Les attributs [caractères] infinis de Dieu nous dépassent. Dans quelle mesure est-il bon de les étudier ? Comment appliquer dans notre vie l’omniprésence [Dieu se trouve partout], l’omnipotence [Dieu peut tout] et l’omniscience de Dieu [Dieu sait tout] ? Après avoir fait cette étude sur la grandeur infinie de Dieu, en quoi notre attitude envers Dieu a-t-elle évolué ?




Chapitre 6 : Un Dieu personnel


En réponse à la question : « Qui est Dieu ? », aucune définition humaine ne peut tout dire. C’est donc vers la Bible que nous nous tournons pour comprendre et répondre à cette question. Dieu est esprit (Jean 4.24), ceci parle de la nature essentielle de la divinité de Dieu. Dieu est un être spirituel, sans corps, incapable d’être localisé en un seul endroit. Il est donc invisible, présent partout à la fois. Les perfections de la nature de Dieu dépassent notre compréhension. L’homme ne peut comprendre Dieu, du fait de sa nature spirituelle et, de surcroit, infinie (1Corinthiens 2.11). Notre intelligence limitée n’est pas apte à sonder totalement toutes les doctrines (enseignements) de la Bible concernant les attributs [les caractères] infinis de Dieu. L’infini de Dieu n’empêche cependant pas une connaissance réelle de Dieu, car Dieu est personnel, et l’homme peut communiquer personnellement avec lui. Dieu est un esprit infini et personnel. Quand nous attribuons une personnalité à Dieu, nous ne pensons pas aux personnalités humaines [bien qu’il y ait une correspondance, étant créées à son image]. Notre personnalité, en effet, réside dans la partie psychique de notre être, c’est-à-dire notre âme, et non notre corps. Il n’est dès lors pas surprenant qu’un Dieu qui est esprit soit doué de personnalité. Les différents attributs [caractères] personnels de Dieu peuvent être résumés ainsi : intelligence, affectivité et volonté. Bien que la personnalité de Dieu soit parfaite par rapport à la nôtre qui est imparfaite, ces trois éléments qui constituent sa personnalité sont les mêmes que ceux qui constituent la personnalité humaine.


Intelligence


Sous ce titre nous mettons aussi la droiture de Dieu : quand il s’exprime, sa parole est vraie. Plus encore, sa nature est telle qu’il lui est impossible de mentir (Hébreux 6.18). Cela nous donne une grande assurance puisque nous basons notre conduite et notre avenir sur ses paroles. Que les non-croyants disent ce qu’ils veulent, leur intelligence est limitée et ils se trompent souvent (Romains 3.4). A cela est liée la fidélité de Dieu (Hébreux 10.23) : sa fidélité accomplira la parole de vérité qu’il a prononcée. Dieu est entièrement digne de confiance, car sa nature immuable [= ne change pas] ne peut ni se tromper ni nous décevoir. Même si nous sommes infidèles à Dieu, lui, il demeure fidèle (2Timothée 2.13). Dieu n’agit pas contre sa vraie nature. Pensons encore à la sagesse de Dieu, c’est-à-dire sa capacité d’utiliser son intelligence infinie dans le seul but parfait à ses yeux. La croix de Christ est la manifestation suprême de sa sagesse, le moyen conçu par cette sagesse infinie pour réconcilier l’homme pécheur avec lui (1Corinthiens 1.22-24). Nous ne pouvons faire mieux que nous écrier comme l’apôtre Paul notre émerveillement devant un tel Dieu (Romains 11.33-34,36).


Affectivité


Certains des attributs de Dieu révélés dans la Bible montrent qu’il n’est pas un Dieu dépourvu de compassion (Hébreux 4.15). Dans ses agissements, Dieu n’est pas simplement émotionnel car il se manifeste dans le sage accomplissement de sa volonté bienveillante. Dieu est riche en bonté (Exode 34.6). Comme le père du fils dépensier (Luc 15.20). Dieu dans son amour, il use de patience (2Pierre3.9), ne désirant pas la punition des hommes, mais le salut. C’est un Dieu de miséricorde qui, tel un père, prend pitié de ses enfants, les regardant avec gentillesse et bienveillance. Il est incapable de mauvaise volonté ou de méchanceté à notre égard (1Jean 4.8) et, puisque Dieu est infini, son amour l’est aussi. Dieu nous aime d’un amour éternel (Jérémie 31.3). Il n’aurait pas pu nous aimer davantage. Son amour envers nous a une valeur infinie. Elle est telle qu’il ne peut pas l’augmenter, car il n’existe pas d’amour plus grand (Jean 15.13). Par amour, le Père s’est donné en son Fils unique pour sauver les coupables que nous sommes de la perdition, et le Fils a offert sa vie pour nous (Jean 3.16). Quelle assurance merveilleuse que de connaître un tel Dieu qui est notre Père, qui nous aime et qui continuera à nous aimer pour toujours d’un amour parfait et inconditionnel. Oui, il nous aime sans condition, c’est la signification de sa grâce. Nous n’avons pas à gagner ou à mériter son amour, Dieu nous aime malgré nos péchés et notre indignité. Quoi que nous fassions qui puisse attrister son amour, sa grâce envers nous demeure à jamais car le but que Dieu poursuit pour nous, c’est notre plus grand bien. La colère de Dieu est une autre émotion dont Dieu est capable, mais il est lent à la colère (Exode 34.6). Chez lui, la colère n’est pas, comme si souvent pour nous, un éclat incontrôlé de passion, mais elle prend plutôt la forme d’une indignation constante et résolue contre tout péché. Dieu hait le péché, tout en aimant le pécheur. Nous devons avoir aussi le mal en horreur (Romains 12.9), le haïr parce que c’est l’attitude même de Dieu à l’égard de toute iniquité (Psaumes 97.10), mais nous avons à aimer en tant qu’être humain, celui qui commet le mal. Les émotions de Dieu réagissent ainsi contre toute injustice (Romains 1.18), en somme contre tout ce qui salit son œuvre, contrecarre sa volonté et empêche le bonheur de l’homme.


Volonté


Toutes choses existent par sa volonté (Apocalypse 4.11). La volonté de Dieu est l’initiative qui a donné lieu à la création. Elle est révélée dans ses commandements et sera, à la fin des temps, le critère de son jugement. La souveraineté de Dieu sur sa création est ainsi manifestée : comme Roi au ciel, il fait tout ce qu’il veut (Psaumes 115.3). Puisqu’il est Dieu, sa volonté domine toutes les autres volontés créées. Nul n’a le droit de s’y opposer : tous dépendent de lui et doivent lui rendre compte. Les commandements de Dieu expriment sa sainteté et sa volonté. Dieu ordonne à l’homme d’être saint car il est lui-même saint (1Pierre 1.16), et il communique sa sainte volonté pour l’homme par ses lois. Cette volonté exprime aussi son amour : Dieu veut notre bien. Dieu unit son amour, sa sagesse et sa sainteté en ordonnant aux hommes d’obéir à ses commandements purs, conçus par son intelligence infinie, pour notre plus grand bien. Ainsi compris, notre devoir de soumission à la volonté parfaite de Dieu n’est pas désagréable : au contraire, c’est la voie du vrai bonheur que Dieu nous propose. Le plan bienveillant de notre Dieu est d’introduire, par sa grâce, des hommes pécheurs dans une relation réelle et personnelle avec lui. Une relation dans laquelle nous sommes, bien entendu, les bénéficiaires. Nous n’avons pas à exiger quoi que soit. Grâce à son amour compatissant, nous ne sommes pas bannis de sa communion, même si nous ne méritons que sa colère. Quand nous acceptons humblement notre position devant lui, et recevons, par Christ, son pardon et sa grâce, nous apprenons à connaître Dieu personnellement. Une relation s’établit avec lui. Toute notre vie est alors consacrée à le connaître de mieux en mieux.


Que veut dire : Dieu est personnel et infini ? Dieu est fidèle et ne change pas : quelles en sont les conséquences pour nous ? Dieu nous aime. Qu’est-ce que cela signifie pour nous ? Comment comprendre la sainteté de Dieu en ce qu’il le concerne ? Comment comprendre sa sainteté dans sa relation avec nous ? Quelle différence y-a-t-il entre la compassion et la justice de Dieu ? Quelle attitude devons-nous avoir à l’égard de la colère de Dieu ? Dieu nous aime. Qu’est-ce que cela signifie pour nous ?




Chapitre 7 : La Trinité de Dieu


Nous pouvons connaître Dieu car il personnel. Mais nous ne pouvons pas le comprendre, car il est infini. La nature trinitaire de Dieu [Dieu est un et Dieu est trois] est une révélation difficile à appréhender.


L’unité de Dieu


La lecture de la Bible fait clairement ressortir l’existence d’un seul vrai Dieu. Dans l’Ancien Testament, Dieu fait dire par Moïse à son peuple Israël, qu’il leur est strictement défendu d’adorer qui que soit d’autre que Dieu seul (Deutéronome 6.4). Les autres dieux des autres races et nations environnantes ne sont que les produits imaginaires sortis de l’esprit des hommes ou matériellement créés par leurs mains (Esaïe 44.9-20). Jésus, dans le Nouveau Testament, cite cette parole du (Deutéronome 6.4) dans (Marc 12.29) et déclare que son Père est le seul vrai Dieu (Jean 17.3), comme le dit également l’apôtre Paul (1Corinthiens 8.4-6).


Le Dieu trinitaire


La nature trinitaire de Dieu doit se concevoir dans le cadre du monothéisme [un seul Dieu ou l’unique Dieu]. Dans la Bible, trois personnes sont manifestées comme Dieu : le Père, le Fils et le Saint-Esprit. Elles ne sont pas cependant trois dieux mais un seul. La vérité exprimée par le mot Trinité [Tri-unité] : trois personnes, éternellement distinctes et d’une seule et même essence [catégorie] divine. Un Dieu, existant de toute éternité en trois espaces de conscience [trois personnes]. Chacune des trois personnes est également divine, et à chacune est attribué un travail spécifique que Dieu seul peut faire. Si cela paraît humainement incompréhensible, ne peut-on pas en déduire que c’est effectivement une révélation divine et non une invention humaine ? Je ne puis comprendre comment il est possible qu’il y ait un seul Dieu et néanmoins trois personnes : Dieu le Père, Dieu le Fils et Dieu le Saint-Esprit. Mais je l’accepte comme une révélation de Dieu [c’est l’équation divine].


Jésus, le Fils de Dieu


Cette révélation n’est certes pas facile à recevoir par les disciples de Jésus, Juifs et monothéistes. Pour eux, le fait que Jésus prétende être le Fils de Dieu est un blasphème. Les religieux l’accusent (Jean 10.33). Ils cherchent même à le faire mourir à cause de ce blasphème (Jean 5.18). Les prétentions de Jésus [qui le conduiront à la mort à la croix] suscitent plus d’une fois une vive réaction parmi les juifs. Par exemple, lorsqu’il déclare qu’il fait un avec Dieu (Jean 10.30-31 ; 8.5859). Pour mémoire, « je suis » était le nom de Dieu des Juifs. Non content de faire allusion à son existence avant qu’Abraham existe, Jésus affirme être « Je suis », l’Eternel. Lentement mais sûrement, les disciples acceptent la vérité. Malgré leur tournure d’esprit monothéiste, ils sont enfin prêts à admettre que cet homme, Jésus, est réellement d’essence [de nature] divine. L’apôtre Pierre le confesse le premier (Matthieu 16.16). Le plus lent à se laisser convaincre semble être le disciple de Jésus Thomas, dont les doutes ne s’évanouissent qu’en voyant le Christ ressuscité. Toute réticence balayée, il s’écrie alors devant Jésus : « Mon Seigneur et mon Dieu ! » (Jean 20.28). L’apôtre Jean écrit son récit de l’Evangile pour démontrer que « Jésus est le Christ et le Fils de Dieu » (Jean 20.31). Au début de son Evangile, il affirme clairement la Trinité (Jean 1.1-18). Ici la Parole est Dieu, et pourtant elle est différente de Dieu. Jésus est réellement Dieu et cependant différent du Père.


Trois personnes différentes


Cette différence entre les personnes de Jésus et de son Père est manifestée, par exemple, dans la prière rapportée en (Jean 17), où Jésus s’adresse à son Père. Lors du baptême de Jésus, le Père céleste rompt le silence du ciel (Matthieu 3.17). Certains pensent aux trois personnes de la Trinité comme à trois manifestations différentes du Dieu unique. Or, les conversations entre le Père et le Fils vont à l’encontre de cette idée, de même que la présence des trois personnes au baptême de Jésus : Jésus qui se fait baptiser, le Père qui parle des cieux et l’Esprit saint qui descend comme une colombe sur Jésus. Les trois personnes de la Trinité sont éternelles : cette caractéristique appartient à Dieu seul (Esaïe 9.5 ; Hébreux 9.14 ; 13.8). Elles accomplissent également les œuvres que Dieu seul peut faire : création (Genèse 1.1 ; Colossiens 1.16 ; Psaumes 104.30), salut (1Pierre 1.2) et communication de leur présence dans la vie du croyant (Jean 14.16-17,20,23). L’œuvre de jugement n’appartient pas au Père seul : Il jugera par Jésus (Actes 17.31 ; Jean 5.23). Si les personnes du Père et du Fils sont dignes d’un même honneur et qu’au ciel, elles sont l’objet d’une adoration (Apocalypse 4.11 ; 5.12-13), c’est parce qu’elles sont semblablement divines. Le Fils n’est pas moins divin que son Père. Le Fils, lors de son incarnation, n’a pas usé de sa prérogative d’être « égal avec Dieu » (Philippiens 2.6). Pour accomplir l’œuvre de notre salut, il s’est abaissé et s’est subordonné de son plein gré à la volonté de son Père, le qualifiant de « plus grand que lui » (Jean14.28 ; Philippiens 2.7). Il n’en est pas moins divin pour autant, de même qu’un enfant n’est pas moins humain parce qu’il se soumet à son Père. Le fait que « Dieu est le chef de Christ » (1Corinthiens 11.3) ne signifie pas non plus que le Christ soit inférieur à Dieu car, dans ce même verset, l’homme, « le chef de la femme », partage la même nature humaine qu’elle ! Ainsi, le Fils de Dieu partage la même nature divine que son Père. L’Esprit saint n’est pas non plus moins divin que le Père et le Fils. L’Esprit de Dieu partage l’essence [nature] de Dieu. Le but de son œuvre est de nous unir à Dieu dans la communion réelle, en communiquant la vie divine à nos esprits humains. Il œuvre en nous pour nous amener à glorifier Christ et à connaître le Père. La formule du baptême, instaurée par Jésus, utilise donc le « nom [singulier] du Père, du Fils et du Saint-Esprit » (Matthieu 28.19). Pourquoi ? Les trois sont un. C’est également pour cela que la bénédiction de l’apôtre Paul récapitule l’œuvre continue des trois personnes de la Trinité à notre égard (2Corinthiens 13.13). Pour nous aider également à comprendre la Trinité, utilisons des paraboles : [la parabole de l’eau] qui est aussi trinitaire : liquide, gel, vapeur, et qui reste de l’eau sous ces trois formes ; ou [bien la parabole du soleil] : astre, lumière et chaleur [= Dieu, St Esprit et le Fils plein d’amour]. De même chacune des personnes de la Trinité a son rôle et son temps d’action différents : Dieu le Créateur et le Maître de l’Univers en tous temps, Le Fils, incarnation de Dieu, sur terre pendant un temps limité, pour opérer le salut de l’homme par sa mort et sa résurrection, et au ciel pour intercéder pour l’homme jusqu’à la fin du monde, et le Saint-Esprit, Dieu qui agit dans le cœur des hommes et dans l’Eglise, pour permettre au plus grand nombre de connaître l’amour de Dieu, jusqu’à la fin du monde. Ces trois personnes de la Divinité sont unies dans un même projet d’amour pour l’homme : lui assurer la vie éternelle avec Dieu !
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